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choses et d'autres, sans re trouver cependant leur

gîieté et leur bonne humeur d'auparavant..
Danîs l'intervalle le soleil était descendu der.

rière l'horizon, et une brume grise annonçait
l'approche dle la nit.

Ils pouvaient être encore à un quart de lieue
du fiubourg de Moleibck, lorsque Victor 8"-

cria avec surprise:
-Franz, Franz, vois donc, là devant nous, a

côté de la route.
-Quoi donc ?
-Cette tfemmne, là.
-Eh ! bienî, c'est une paysanne qui se

repose.
-Se repose-t-on sur la terre gelée ? Nonî, ce

sont de pauivre gens; ils ont froid. Comme ils
sont là ramîîassés sur etux-mnêmies! Il Ie semble
(ie je les vois trembler.

Les deux amis conîtinuèrent leur route, et
sapprochèrent de la luîie assise palr terre.

Ce doit être une Ière,car elle tenaitun petit
arçon de trois ou quatre ans sur ses genoux (t

serré sur sa poitrine, tandis qu'une petite fille
de onze à douze ans dont la tête frisée s'appuy-
ait contre son épaule, paraissait dormir...

Les vêtements de ces malheureux quoique
très pauvres et bien insufisants contre l'âpre
froidur ',écartaient l'idée que ce pussent être
des mendiants. Aussi Victor hésitait-il à leur
adresser la parole, et peut-être aurait-il passé
sais mot dire, cal' la fenmme tenait les yeux
baisses, et les enfants nie bougeaient pas ; mais
lorsqu'il vit que des larmes silencieuses rutilaient
dans les yeux de la mère, il s'arrêta, et demnan-
du d'une voix attendrie :

- Fenuine, pourquoi pleutz-vois ?
Un tri.4e hochement de tête et un roifnd

soupir furent la seule réponse qu'il obtint. Si
la lenmire avait besoin de secours, peut-être com-
prenait-elle qu'elle ne pouvait rien attendre de
deux jeunes gens à peine sortis (le l'enfance.
Peut-être aussi était-elle tout à fit découragée.

-Dites-le moi toujours, reprit Victor pres-
qu'en supplant. Je vois bien que vous êtes
nmailheureuse.

-Oui, oui, bien I alheutreuse, abandonnée de
Dieu et des lommnies ; soupira la fenmme.

-Mais, bonne einnuei, vous ne pouvez pour-
tant pas rester assise là sur la terre gelée avec
vos pau v res pet ils en fanl ts ?

Cette phlrase encore n'obtint pas le ré-
pbonse qu 'un soupir désolé et de nouvelles
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